
Bonjour, 
 
dans votre cornet vous trouverez des légumes divers et variés qui comme d'habitude ont leur 
histoire. Pour ce qui est des histoires d'été  dont nous nous réjouissons vous aurez les premières 
concombres, de belles laitues. En ce qui concerne ces dernières il faudra en profiter puisque 
l'épisode caniculaire, avec ses caprices orageuses à laissé des traces un peu partout mais surtout sur 
les séries de laitues à venir. Il y a aussi dans le cornet des fêves à la côsse abimée qu'il faudra donc 
cette fois-ci écosser pour les déguster. Pour ce qui est des fenouils, il faut les couper finement 
puisqu'ils sont assez fibreux et pas bien grands par ailleurs. Coté herbes aromatiques, il y a de la 
sarriette et du huacatay. 
Certaines betteraves sont  fendues mais toutefois délicieuses en salades crue ou en ingrédient 
cuisiné. La semaine prochaine vous aurez les patates nouvelles dont on se réjouit déjà, et les 
tomates rugissent dans leurs starting-blocs. 
 
En ce qui  concerne votre aide toujours bienvenue et nécessaire nous cherchons encore des 
livreuses/livreurs pour tous les jeudis de juillet et août et vous pouvez vous inscrire sur le site ou 
envoyer un mail à cocagne@cocagne.ch. A Landecy, les cultures de légumes de garde vont bien, 
mais il y a un petit air de panique qui nous prend si l'on regarde pousser la mauvaise herbe dont le 
reputé panique à pied de coq. Alors vous êtes les bienvenus pour nous aider à désherber et récolter 
les patates, le lundi, mercredi, jeudi et samedi de la semaine prochaine. Contact Rudi 078 70 77 
883, Selena 077 906 38 24 
 
La "logique" du marché et le "bio" 
 
La commission de fixation du prix indicatif pour les grandes cultures bio a décidé de baisser 
linéairement tous les prix des grandes cultures bio. Blé, seigle, épautre, mais,orge, etc. Pour le blé 
panifiable cette baisse est de 3 ct/100 kg passant de 106.- à 103.-/100kg. Pourquoi baisse-t-on le 
prix du blé indigène bio alors qu'on nous rabâche les oreilles avec tous les efforts que le marché fait 
pour favoriser une production plus durable ? La raison invoqué est l'augmentation de l'offre. En 
effet, fort heureusement les surfaces cultivées en bio sont en augmentation et pour 
l'approvisionnement indigène nous atteignons aujourd'hui 55 %..! Cela veut dire que la part 
importée diminue. Les transformateurs achètent le blé bio importé du Canada ou d'Argentine à 
environ 75 cts. /kgAvec une augmentation même faible de la production indigène, leur marge 
diminue par conséquence. C'est pour cette raison que la branche a décidé de reporter cette pression 
sur les producteurs. Au moment ou deux initiatives et la société réclame nt le passage à une 
production sans pesticides et à une agriculture plus soucieuse des ressources, le marché bio 
reproduit le schéma du marché conventionnel. Le prix du blé bio s'approche aujourd'hui avec cette 
baisse du prix du blé conventionnel d'il y a 20 ans, alors que les rendements sont inférieurs et qu'il 
est impossible de développer une production suisse durable si l'on paye pas équitablement les 
producteurs. A noter que le coût du blé ne représente que 10% environ du prix d'un kilo de pain. Il 
reste donc toujours indispensable de se mobiliser et d'imposer au marché des règles pour favoriser 
une économie durable, basé sur un  usage respectueux des ressources localement disponibles. 
 
 


